
 

 

Les Béatitudes. (Mat 5, 1 à 12.) 

 

Voyant les foules, Jésus gravit la montagne, et quand il fut assis, 

ses disciples s'approchèrent de lui. Et prenant la parole, il les 

enseignait en disant: 

"Heureux ceux qui ont une âme de pauvre, car le Royaume des 

Cieux est à eux.  

Heureux les doux, car ils posséderont la terre. 

Heureux les affligés, car ils seront consolés. 

Heureux les affamés et assoiffés de la justice, car ils seront 

rassasiés. 

Heureux les miséricordieux, car ils obtiendront miséricorde. 

Heureux les cœurs purs, car ils verront Dieu. 

Heureux les artisans de paix, car ils seront appelés fils de Dieu. 

Heureux les persécutés pour la justice, car le Royaume des Cieux 

est à eux. 

Heureux êtes-vous quand on vous insultera, qu'on vous persécutera, 

et qu'on dira faussement contre vous toute sorte d'infamie à cause 

de moi. Soyez dans la joie et l'allégresse, car votre récompense sera 

grande dans les cieux: c'est bien ainsi qu'on a persécuté les 

prophètes, vos devanciers. » 

 

 

 

Accompagner les familles en deuil … 

« Un enterrement vient d’arriver. Pouvez-vous vous en occuper ? ». A 

partir de ce coup de téléphone venant de l’accueil de la paroisse, je 

commence à penser à la famille, aux amis de ce défunt. Dans quelques 

heures ou quelques jours, je vais les rencontrer. Font-ils cette 

démarche religieuse par conviction personnelle, pour satisfaire le 

souhait du défunt ou pour continuer une tradition : il faut passer par 

l’église avant d’aller au cimetière ou au crématorium. 

Au moment de recevoir les proches du défunt –à l’accueil de l’église 

ou chez eux- je me recueille, j’invoque l’Esprit Saint, car je vais 

écouter le récit d’une vie, parfois des confidences entrecoupées de 

silences, dire peut-être un mot de réconfort, d’espoir dans l’avenir et 

d’espérance. Ensemble nous allons choisir les textes, lectures 

bibliques ou non, les chants qui accompagneront notre prière. Parfois 

les personnes insistent pour faire passer des chants non religieux mais 

qui sont des souvenirs forts de la personne décédée. Chaque rencontre, 

chaque préparation d’enterrement est différente. 

Pour la cérémonie à l’église, nous pouvons nous retrouver avec une ou 

deux personnes, parfois trente ou deux cent. Il me faut accueillir tous 

ceux présents ce jour-là, qui sont venus entourer la famille, mais sans 

grande conviction religieuse. Et prier avec tous ceux qui le souhaitent. 

Un des membres de l’équipe deuil et foi 

Lionel Danjou, Chantal Jung,  Simon Mangalo,  Olivier Morand, Solange Robert, membres de 

l’équipe Deuil et Foi, ont reçu mission du P. Joncour pour accompagner les familles en deuil. 
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Le projet pastoral de la paroisse nous invite à « regarder vers les 

autres » et à partager les fragilités, la fraternité et l’écho de la 

Parole de Dieu dans la vie des personnes, dont nous sommes 

témoins. Voici donc les témoignages de ceux et celles qui, membres 

de l’équipe deuil et foi de la paroisse, accompagnent les familles 

qui perdent l’un des leurs. 

 

Parfois la famille  nous écrit : « Votre accueil d’une merveilleuse 

générosité et délicatesse a permis que notre famille et ses amis 

participent autour de mon frère  à une célébration à la hauteur de 

nos espérances. Merci du fond du cœur. » (28 avril 2008). 

« Du fond du cœur, merci pour votre gentillesse et votre 

compréhension. Vous avez adouci ces moments difficiles » (9 

juillet 2013). 

Et voici la dernière :  

« Un jour j’ai prié pour une dame… Deux mois plus tard, 

boulevard de Valmy, un homme marchait  derrière moi.  Il m’arrête 

et me dit : ‘Merci pour la cérémonie religieuse. Je veux ajouter ceci 

voulez-vous bien ?’  Je lui ai dit ‘je vous écoute’. Il me dit ‘j’ai 

écrit un testament chez le Notaire, j’ai demandé que vous seul vous 

devez animer la cérémonie de mes obsèques.’ Je lui ai dit : 

‘Pourquoi pas, mais si je  meurs  avant vous ????’  ‘Ils  verront ce 

qu’il faut faire. Mais vous n’allez pas mourir avant moi.’ 

Je lui ai dit au revoir et à bientôt. » 

- La veuve d'un homme jeune encore (cinquantaine) m'a écrit : 

« Merci. Vous avez décrit mon mari comme si vous le connaissiez, 

que vous étiez un de ses amis ». Les parents de cet homme m'ont 

écrit que la célébration les avait aidés à supporter l'épreuve. 

- Une épouse a demandé et utilise mon  numéro de téléphone pour que 

je l'aide, elle supporte mal le décès de son époux survenu trois mois 

après celui de son beau père.  

- J'ai rencontré il y a peu un homme pour l'enterrement de son épouse 

atteinte par la maladie d'Alzheimer. Nous avons longuement parlé … 

j'ai animé les obsèques dans un état particulier. 

- J'ai enterré des membres de familles du voisinage. Depuis, nous 

nous parlons, nous nous rendons quelques menus services.  

- Une voisine m'a demandé que je lui donne le texte pour l'accueil de 

son époux. 

- On m'a aussi plusieurs fois demandé le texte du commentaire 

d'Evangile, envoyé par Internet selon les cas   

La plupart du temps, je ne connais pas les familles. Les premiers 

contacts sont plutôt courtois. Mais, vite, la confiance s'installe et c'est 

vraiment en amitié que l'on se quitte et, tout naturellement, on 

s'embrasse. 

Au cours de l'entretien, la question de la foi, de l'espérance chrétienne, 

de la résurrection... sont inévitablement abordées.  « Vous y croyez 

vraiment? »  m'est-il demandé. Et là, je suis heureuse de dire ma foi au 

Christ, à son Eglise, et je vois bien que la foi est au fond de tout être 

humain. 

 

 

Les familles reçoivent une veilleuse qu’elles sont invitées à apporter à 

la messe du week-end où l’on prie pour le défunt. 

 


